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Ramban  
 
Là, il lui donna décret et jugement, et là il l’éprouva : « A Mara, Il (Dieu) leur donna quelques 
chapitres de la Torah afin qu’ils s’en entretiennent : Shabbath, vache rousse et lois sociales. 
Et là, il l’éprouva : le peuple ». Tels sont les propos de Rachi qui correspond à l’opinion de 
nos maîtres (Sanhédrin 56 b). Et je m’étonne, pourquoi ces décrets et ces jugements n’ont-
ils pas été explicités ici par la formule « L’Eternel parla à Moïse et ordonne aux enfants 
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Un verset peut s’interpréter de plusieurs façons, 
« soixante-dix » selon la Tradition. Ramban ou 
Nahmanide (1194 – 1270) est l'un des exégètes 
traditionnels qui situe souvent son commentaire à 
deux niveaux : au niveau littéral (pchat) puis au 
niveau kabbaliste (sod). Ici il donne sens à la 
révélation divine à Mara. 
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d’Israël… », Comme cela a été dit plus haut [concernant les lois de Pessah] « parlez à 
l’assemblée des enfants d’Israël… » (Ex 12, 3) ; de même pour tous les commandements 
enseignés dans la tente de rendez-vous, dans les plaines de Moab ou pour la pâque du 
désert (Nb 9, 2). En fait, l’interprétation de Rachi qui dit qu’il s’agit de commandements afin 
de s’en entretenir, signifie qu’il leur a fait connaître ces décrets que le Saint, béni soit-Il, leur 
enseignera plus tard, de la même manière que notre père Abraham apprit la Torah. [Pour 
Ramban, il ne s’agit pas ici d’une révélation de lois à accomplir, mais d’une connaissance 
des ses lois qui plus tard seront donner en tant que commandements. Et pourquoi ?] Et ceci 
pour les habituer aux commandements et savoir s’ils acceptaient la Torah dans la joie et 
d’un cœur entier. Tel est le sens de l’épreuve dont il est dit « là, il l’éprouva ». Et il leur fit 
avoir qu’il leur donnerait encore des commandements comme il est dit « Si tu écoutes la voix 
de l’Eternel ton Dieu et tu prêtes l’oreille à Ses commandements qu’Il t’ordonnera. » 
[Mais cette explication ne constitue qu’une lecture midrashique.] 
Et selon le sens littéral (l’épreuve ne constitue pas à accepter ou non les commandements, 
mais) quand il commença à les amener dans le grand désert redoutable, sans eau, il leur 
donna pour leur survie et pour satisfaire leurs besoins des règles de conduite jusqu’à leur 
arrivée dans la terre habitable. Car la règle de vie est appelée en hébreu hok, comme 
(Proverbes 30, 8) « donne-moi mon pain selon la règle », « la règle du ciel et de la terre » (I 
Samuel 27, 25), et on appelle mishpath la bonne mesure, comme « ainsi agissait David et 
telle était sa mesure tous les jours » (I Samuel 27, 11) ou « selon la mesure lorsque tu lui 
donnais boire » (Gn 40, 13), «  et la demeure sera installée sur son ancienne mesure ». [Ici 
Ramban propose une autre interprétation fondée sur le fait que hok et mishpath ne 
désignent pas le décret et le jugement, mais la coutume et la bonne mesure de conduite. En 
d’autres termes, à partir de Mara, Dieu donne les règles de survie jusqu’à leur arrivée ne 
terre promise.] 
Ou bien [seconde explication selon le seul littéral] : Il les a éprouvé par les lois du désert afin 
de supporter la faim et la soif, afin d’invoquer l’Eternel, sans révolte. Quant aux 
« jugements », par lesquels ils vivront, il s’agit de l’amour du prochain, de suivre le conseil 
des Anciens, de se conduire avec pudeur dans leur tente avec les femmes et les enfants, 
d’agir en paix envers tous ceux qui viendraient dans leur camp pour le vendre quelque objet. 
De même les mises en garde qu’ils ne se conduisent pas comme des camps de pillards qui 
accomplissent toutes sortes d’abominations sans honte. Et comme le dira la Torah (Dt 23, 
10) : « Lorsque tu sortiras en guerre contre tes ennemis, tu te garderas de toute mauvaise 
conduite. [Seconde explication : Dieu enseigne à Mara les règles de bonnes conduites en 
société qui sont appelées dérekh érets.] 
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